
homme à par

Nous avons rencontré ce mois-ci, le CFO de CapitalatWork Foyer 
Group, société spécialisée dans la gestion de fortune. Au-delà de 
l’expert de la finance, c’est un excellent golfeur que nous avons 
découvert.

BENOIT DE HULTS
« Persévérance et récompense »

106 fairways

Tout d’abord, connaissez-vous Fairways ?
Oui, je reçois chaque numéro. C’est le seul support qui traite les 
news du golf au Luxembourg et aux alentours.

Comment êtes-vous arrivé au Luxembourg ?
C’est fin 1989 que j’ai quitté la place financière bruxelloise. J’ai 
toujours eu une image positive du Luxembourg et en tant que Belge, 
la proximité a joué un rôle dans mon arrivée ici. C’était une place 
forte dans la finance et le contexte était très porteur. J’ai tout d’abord 
intégré la Banque Privée Edmond de Rothschild où j’ai eu différentes 
missions comme notamment la responsabilité du Private Banking 
et la création de la filiale belge. En 2007, j’ai quitté la banque 
Rothschild pour m’associer à CapitalatWork. Depuis, la société a 
été rachetée par le Groupe Foyer et compte aujourd’hui plus de 
cent collaborateurs. 25 ans après mon arrivée au Luxembourg, je 
suis toujours résident ici.

Comment avez-vous découvert le golf ?
C’était en 1982 lors de mon service militaire au Duisburg Military 
Golf Club, un 9 trous situé au sein d’une caserne. J’y ai pris mes 
premières leçons avec d’autres soldats appelés, les pros Yvon 
Toussaint et Olivier Buysse. Cette activité très sympa nous a permis 
d’échapper à certaines corvées…

Et ensuite ?
Je suis devenu membre du Bercuit et j’ai commencé à jouer très 
régulièrement. Rapidement je suis rentré au Royal Golf Club du 
Château Royal d’Ardenne, grâce à mon beau-père qui en était 
membre, et je n’ai plus quitté ce club. C’est un superbe golf situé 
à mi-chemin entre Luxembourg et Bruxelles.

Vous êtes très impliqué dans ce club ?
Oui, je suis dans le Comité depuis 1990, j’en ai été le capitaine de 
1997 à 2007, puis maintenant le Président. Ce club privé est un 
des plus beaux de Belgique et il est ouvert aux visiteurs en semaine 
et les weekends où il n’y a pas de compétitions. J’encourage tous 
les golfeurs du Luxembourg à venir le découvrir.

Quel est votre hcp ?
Je suis 10.3 actuellement. Mon meilleur index fut de 8.9. J’aimerais 
redescendre mais mon travail ne me laisse pas assez de temps pour 
m’entrainer surtout au petit jeu car c’est là qu’on gagne des points. 

Pour progresser, je prends des leçons avec Michel Van Meerbeeck, 
le Pro de Nicolas Colsaerts. Sa vision très naturelle du swing me 
permettra certainement de redevenir single handicap.

Partie amicale ou compétition ?
J’aime le challenge ! Je ne peux pas jouer une partie sans enjeu et 
j’ai peu de temps pour jouer, donc compétition à 100%.

Quelles sont pour vous les valeurs importantes du golf ?
La modestie : seul devant cette petite balle, on ne peut pas se 
mentir. 
L’honnêteté : ce jeu ne laisse pas de place aux tricheurs. 
La persévérance et la récompense : les bases indissociables du 
compétiteur.
Un collaborateur ou un partenaire qui possède ces trois valeurs 
sera forcément une personne de confiance.

Est-ce que le business et le golf se marient bien ?
Absolument. J’aurai toujours beaucoup de respect pour un 
collaborateur qui affiche un bon hcp : il s’agira d’une personne 
sportive et rigoureuse. Par ailleurs, nous organisons plusieurs tournois 
de golf en Belgique pour nos clients et nos partenaires. Ce sont 
des journées excellentes pour faire connaissance et échanger dans 
un cadre sportif et naturel.

Quel est votre parcours préféré au Luxembourg ?
Le Golf Club Grand-Ducal  : c’est un parcours traditionnel de 
grande qualité.

Et ailleurs ?
Pebble Beach, qu’on ne présente plus, et également Zimbali en 
Afrique du Sud. C’est un parcours qui offre des vues grandioses et 
des couleurs superbes : l’Afrique dans toute sa splendeur.

Quel est votre club préféré ?
Le driver. C’est toujours excitant de faire un très beau drive.

Quel est votre rêve au golf ?
J’en avais trois. J’ai réalisé les deux premiers : devenir single handicap 
et faire un trou en un. Mon troisième et c’est le plus facile à réaliser : 
jouer le Old Course à Saint-Andrews !    g  Arnaud Leballeur




